Une Exploratrice Francaise

ous sommes assez enclin i briser des
plumes contre le « [¢minisme » ¢t —
quand nous rencontrons des femmes
comme Mme  [sabelle Massieu — éner-
viques, patientes, bardies, couragcuses, ete.,
nous nous ddéclarons un peu conlus, partagds que

nous nous trouvons entre 'admiration ¢t la mau-
vaise humeur.
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Il faut cependant bien rendre hommage a la
verite, apres le compte rendu si intéressant que
vient de faire en s¢ance extraordinaire, a la So-
cict¢ de Gdlographie, l'exploratrice frangaisc
Mme Jsabelle Massicu.

Mme Isabelle Massicu avait ¢pousé un avocat

et le jeune mdcnage aimait les voyagces et voya-
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vgeait beaucoup. Apres 27 ans d'une vie douce
¢t heurcuse, M™®  Isabelle Massicu se trouva
veuve ety pour ¢chapper a sa cruelle solitude,
clle résolut de vovager, et de voyvager ot elle ne
retrouverait pas les souvenirs, doulourcux au-
jourd’hui, des chers vovages adeux.

Mme Isabelle Massieu it done un premier
vovagze en Lgypte, ou elle remonta le Nil jus-
qu'a la seconde cataracte, Elle visita la Syrie,
la Samarie, la Galilée, le Liban et ' Anti-Liban,
puis — en Asie=Mineure

Lilece,
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Un second voyage la conduisit a Java, a Cey-
lan, aux Indes Anglaises, qu'clle parcourut en
tous sens, dix mois,et au Cachemire et au T hibet.
Ille resta quatre mois sous la tente dans 'l Hima-
lava.

Un troisicme vovage dura 15 mois et demi.
I.a Cochinchine, le Cambodge, le Siam, la Bir-
manic dun sud au nord, elle parcourut tout, tra-
versa 'Indo-Chine dans  sa plus grande  largeur
de Mandalay & Hud et Tourane par les tats
Dlances, le Laos et 'Annam, le Tonkin et le 1laut-

M™ Isabelle MASSIEU.

Tonkin. Enfin, la voila dans le Sud de la Chine,
¢t clle remonte le Yang-tse-Iiang, de Shangai

a I-Chang sur 1.600 kilometres. Mais l'infatigable
cxploratrice ne s'en tient pas la. Iille est au Japon,
elle est en Corde, revient par ’¢kin et la NMan-
golie, la Sib¢rie, les Steppes-INirghis, le Tuarkes-
tan.Taschkent et Samarcande la voient passer —
6.000 kilomdatres accomplis a cheval entre ’¢kin
¢t Samarcande.

AMme Isabelle Massieu se ddécida pourtant
rentrer en brance par Dankhara, la Caspienne,
le Caucase ¢t Moscou.

C'est cette rentrée que la Socidté de Giéogra-
phie a {¢tée et acclamde. De ce long voyvage,
Uexploratrice a rapport® une riche moisson de
documents de tous ordres pour les savants, pour
les géographes, pour les ethnologues.

Vous comprendrez, maintenant, pourquoi
Mm™e Isabelle” Massicu — exploratrice, soit ; mais,
avec cela, femme charmante et excellente —
pourquoi M™® [sabelle Massicu a refroidi tout &
coup mes ardeurs contre le féminisme. Pour le
besoin de ma cause d’habitude, je voudrais bien
qu'une telle exploratrice it un explorateur !

A GIRON.




